
Au rythme des cultures 
céréalières de Montlevicq 
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Sarzay 

• Montlevicq

Départ :  Eglise de Montlevicq
Prendre la D73 en direction de 
Lacs. Juste avant la sortie du 
village tourner à droite « rue des 
tilleuls ». 

Les cultures céréalières  
Monlevicq se situe dans le Boischaut sud mais dans 
une entité paysagère très particulière appelée La 
plaine de Vic. 

C’est une zone de grandes cultures. Les bocages se 
font plus rares, ou dans des endroits particuliers 
comme près du bois Le Pâtureau, laissant place à de 
grandes parcelles en openfield. Les champs céréaliers 
s’étendent alors devant vous à perte de vue. Les 
couleurs se mélangent au fil des saisons et des cultures 
: le jaune des tournesols, le vert de l’orge ou encore le 
bleu du lin. Les prairies se font plus rares et le paysage 
forme une entité fertile aux yeux du visiteur.
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Le seigneur Louis d’Ars  
Né dans le Berry vers 1465, Louis d’Ars s’est notamment fait connaître lors des campagnes d’Italie menées 
par Charles VIII puis Louis XII. Guerrier émérite, il entraîna le jeune Chevalier Bayard avant de partir en 
guerre avec lui sous les ordres du roi. Louis d’Ars reçut le marquisat du château d’Ars en récompense de 
ses actions. Louis d’Ars fut l’un des seigneurs du château de Montlevicq dont il aimait se servir comme lieu 
de retraite. C’est d’ailleurs dans ce bourg que Louis d’Ars arrêta l’un des émissaires de Charles de Bourbon 
venu préparer une attaque contre François Ier.

     L’église Saint-Pierre 
    
Dépendante, à l’époque, de l’abbaye de Plaimpied, l’église Saint Pierre trouverait 
ses fondations au XIème siècle. Le plan de l’édifice est très fréquent en Bas-
Berry : une croix latine avec trois absides ouvrant sur le transept. Aujourd’hui, 
suite à des dégâts, causés notamment par le chute du clocher au XVIIIème 
siècle, et des restaurations fâcheuses, il ne reste plus que l’abside centrale et 
la chapelle du nord, consacrée à la Sainte Vierge. Le décapage des murs aurait 
fait disparaître une ancienne fresque ainsi qu’un litre funéraire. Vous pourrez, 
tout de même, admirer les modillons sculptés et la toiture en tuiles canal, aux 
accents méridionaux. La cloche, où sont représentés le Christ et la Croix, la 
Vierge à l’Enfant, et saint Michel, date de 1572. L’église est inscrite aux Monuments Historiques depuis le 
11 octobre 1930. Source : A la découverte des églises de l’Indre

Au début du Moyen-Âge, l’agglomération ancienne se déplace afin 
de s’abriter sur les hauteurs d’un mont autour d’une église et d’une 
maison forte déjà installées. La partie la plus ancienne du château 
fut construite au XVème siècle. 

Le domaine se compose de trois logis entourant une cour et de deux 
tours d’angles, le tout restauré en faisant également des ajouts aux 
XVIIème et XVIIIème siècles. Le corps de logis le plus ancien est 
celui du nord. Il comportait autrefois sur toute la longueur des chambres hautes mais la toiture de cette aile 
fut remplacée en partie par un toit mansardé moins élevé. La grosse tour dans un angle de la cour contient 
un escalier en vis. À l’étage une cheminée monumentale, dont il ne reste aujourd’hui presque plus rien, 
trônait avant un terrible incendie ayant ravagé toute une partie du château. Deux colombiers du XVIIIème 
siècle encadrent l’entrée près de l’église. La ferme voisine du château conserve une grange dîmière. Source 
: Châteaux manoirs et logis, l’Indre

     Le château de Montlevicq1
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Renseignement : 02 54 48 22 64 
Fiches à télécharger sur le site 

www.pays-george-sand.com

Réalisé par le service tourisme de la Communauté de Communes la Châtre / Ste Sévère
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     Le château de Cosnay
Les premières fondations de cette demeure 
se retrouvent en 1292. De l’ensemble du 
bâti, composé de trois corps de logis, d’un 
pont-levis, d’un moulin à blé, ne subsistait au 
début du XIXème, siècle ne reste plus que 
l’ancienne poterne, le moulin et un bâtiment 
servant à l’habitat. C’est durant cette 
période que le château devint la résidence de 
l’écrivain Alfred Laisnel de La Salle, ami de George Sand. L’écrivain a notamment 
publié des ouvrages de folklore sur le Berry et même sur Cosnay dans Fastes de 
Cosnay. Au début du XXème siècle, le maire de Cosnay fit construire un nouveau logis 
en réutilisant quelques éléments de la batisse originelle. Source : Châteaux manoirs 
et logis, l’Indre

L’Igneraie
Les cours d’eau du Boischaut sud accueillent une grande diversité de faune et de 
flore. Affluent de l’Indre, l’Igneraie permet l’irrigation des cultures alentours. Ce cours 
d’eau est riche en blancs et en carnassiers, faisant la joie des pêcheurs. L’Igneraie 
a fait l’objet d’une étude, dans les années 2000, afin de comprendre les enjeux de 
ces petits cours d’eau communaux. Dans un souci d’écologie et de préservation 
de l’environnement, l’étude permet de découvrir toute l’importance de ces rivières 

     Apparté sur le château de Montveillé
Bien qu’il ne soit pas sur le chemin de la randonnée, le château de Montveillé peut 
constituer une étape sur votre route. Construite par Charles Delavau, maire de La 
Châtre (1830-1870), président du Conseil général (1848-1870) et député, en 
1857, la demeure se compose d’une façade très simple d’un côté et dans le style 
néo-Renaissance de l’autre, ainsi que de deux tourelles. George Sand s’est longtemps 
moquée de la famille Delavau et de leurs idées politiques. Charles Delavau était, 
en effet, un député partisan de l’ordre et aidant les fortunes acquises. Pour lui, ce 
château était la consécration de sa réussite dans le monde politique. Source : Châteaux 
manoirs et logis, l’Indre
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